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SCHREIBEN [VON BEAT II . ZURLAUBEN AN DEN FRANZ. AMBASSADOREN
JACQUES LE FEVRE DE CAUMARTIN]

"Je crois qu ' aures receu ma demiere du 15 . et les nouvelles de la levee de

[Heinrich ] flàkenstein laquelle il pense métré Sur pied 3 si on rappelle

ceux du Milannois corme eux mesmes le demandent par un Capitaine expressément

envoyé pour cest effect 3 désirant que Messieurs de luceme [ Schultheiss und

Rat ] convoquent tout s les Cantons Allies [ d ’Espagne ] pour nommer & instruire

un député 3 qui les aye a contremander veu le deffault des payemens.

J1 y a huit Jours qu ’un certain nouveau Prédicateur Capucin Alleman parlait

[ici ? à  Z oug ] avec trop de passion de la guerre d ' allemagne et fort mat des

Soldats francois 3 mais corme J ' en fis· la reproche et ressentiment . . . a Son

Supérieur [ den Guardian von Zug? 3 Karl Schwarz 3 ] Jl fust incontinent repri-

mendê S très marry de ce que Sa passion qu ' il avoit de Voir Sa patrie en tell



ruine l ' avoit tant transporte . . . Le bon Pere guardian en estoit fort affli¬

gé Scasohant que oest contre la Volonté des leurs Supérieurs [Provinzkapi¬

tel ? ] . "

Durchreisende , die , von Mailand herkommend , hier vorbeizögen,
würden das Gerücht ausstreuen , Frankreich habe sich mit dem Osma-

nischen Reich gegen Venedig zusammengetan . Auch solle es in der
osmanischen Armee französische Generäle geben.
Der Resident [von Venedig , Girolamo Bon, ] "a passé a Schwitz Vendredy
pour aller a luceme J ' ignore encores Sa negotiation " .

Mit jedem Tag erwarte er bezüglich der ausstehenden Pensionen er¬
freuliche Neuigkeiten . Angesichts seiner immer ungeduldiger wer¬
denden Mitlandsleute werde ein baldiges Eintreffen derselben im¬
mer dringender.
"par mon frere [ Heinrich I . Zurlauben ] "

Konzept , in franz . Sprache
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